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Actualités 

Activités de l’AIFRIS 

Conseil d’administration et bureau 

Le bureau et Conseil 
d’Administration se sont 
réunis le 27 mars 2014 à 
Paris au siège de l’Unaforis. 
 
 
Ces instances ont travaillé et 
validé les points suivants : 
-Comptes, bilan, budget 

- Préparation de l’assemblée générale de juin. 
- Développement de l’Aifris et relations avec les pays 

fondateurs. Il est convenu que des membres du bureau 
élaborent une note de projection à ce sujet afin d’en débattre 
lors des échéances de juin. Une reprise de contacts avec des 
membres fondateurs qui sont actuellement peu actifs est 
programmée. 

- Deux nouvelles adhésions ont été validées par le CA : l’institut 
national de travail social de Kinshasa pour la RD Congo et 
l’Association d'Horizons pour l'Environnement et le 
Développement " (AHED) pour le Maroc. 

- Bilan d’étape de la préparation du prochain congrès de Porto. 
- Nouvelles applications dans la base de données. 
- Mise au point de l’agenda  pour lequel il convient de noter la 

date de la prochaine Assemblée Générale le 24 juin à Paris ! 
 

Réunion du Comité Scientifique Permanent du 28 mars 2014 
à l’UNAFORIS à Paris. 

Lors de sa rencontre, le Comité scientifique permanent, après 
plusieurs reformulations, a adopté à une très grande majorité des 
votes, le titre définitif du Congrès. Il devient :  
«  Multiplication des précarités : quelles interventions 
sociales ? ». 
 

 

La Lettre de l’AIFRIS n°19 – mai 2014   

 2012 

Édito 

Puisque c’est à mon tour d’écrire l’édito de la lettre de 
l’AIFRIS en étant représentante de la Suisse au bureau du 
conseil d’administration de l’AIFRIS, je ne que peux que 
prendre la plume pour vous parler de notre affligeante 
actualité suite à nos votations du 9 février 2014 sur la 
politique  Suisse d’immigration de masse. Suite à un vote 
populaire qui a entériné une  initiative demandant de 
régenter l’immigration, ce sont tous les réseaux 
internationaux qui  réagissent, et ceci avec inquiétude, à 
juste titre. Je me dois donc, malgré la gravité de la situation, 
de vous faire parvenir  un message rassurant en  réaffirmant 
l’importance pour les Hautes écoles suisses  de poursuivre, 
voire d’intensifier leurs relations avec leurs partenaires du 
monde entier, dont l’ensemble des membres de l’AIFRIS !  
 
Du côté de la mobilité des étudiants, la décision européenne 
de la non-association de la Suisse à Erasmus+ en 2014-
2015 ne devrait pas entraver les accords existants. En effet, 
notre Conseil fédéral financera les étudiants out et in  de 
manière indirecte. Ainsi les partenariats resteront actifs et 
nous espérons vivement que la situation sera totalement 
rétablie en 2015-2016.  
 
Pour les projets de recherche liés à Horizon 2020, bien que 
la Suisse n’y soit plus associée directement, elle est 
considérée comme pays tiers. Le financement des 
partenaires suisses à des projets de collaboration 
internationales devrait également être pris en charge par la 
Confédération Helvétique.  
Participer à Horizon 2020 demande à ce que les projets 
regroupent trois pays au minimum, la Suisse pouvant être un 
quatrième partenaire.  
 
L’internationalisation inhérente au monde des hautes écoles, 
à laquelle nous participons tous, est le gage d’une ouverture 
des sciences, à la connaissance et aux compétences 
novatrices. Le signal de crainte donné par la population 
suisse, doit nous mettre en alerte sur les replis identitaires 
que nous percevons de plus en plus en Europe et dans le 
monde.  
 
L’AIFRIS a un rôle indéniable à jouer pour combattre les 
peurs et montrer, au contraire, tout l’enrichissement que 
produisent les rencontres internationales. C’est à cela que 
travaillent de pied ferme le Conseil administratif et le Conseil 
scientifique  en vue du prochain congrès à Porto.  
 

Joëlle Libois 
Secrétaire de l’AIFRIS 
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Trois axes de travail et de communications sont fixés : de 
Le premier touche aux questions de « la genèse économique, 
politique et sociale de la multiplication des précarités : les enjeux 
de l’intervention sociale ». 
 
Le second porte sur la « créativité des pratiques dans une 
situation de pouvoir faible des intervenants sociaux ». 
 

 
 
Le dernier pose la question de «  réinventer l’intervention sociale 
communautaire pour recréer du lien social et développer la 
citoyenneté ». 
 
Il est convenu que les 3 axes proposés ne s’adressent pas 
respectivement aux chercheurs, aux professionnels et aux 
formateurs, mais devraient pouvoir permettre une expression de 
chacune des trois parties dans chacun des axes.  
 
De même la question du renouvellement ou de la transformation 
des pratiques ne concerne pas seulement le professionnel mais 
aussi le chercheur et le formateur et leurs pratiques. 
 

 
 
La question d’une publication dans une revue scientifique est 
vitale pour les écoles portugaises. Suite au Bureau de LYON, 
l’équipe portugaise de préparation du Congrès de Porto a pris 
contact avec la revue «  International Social Work ».Elle va 

négocier un Numéro Spécial Congrès. 
L’idée d’une revue propre à l’ AIFRIS est à creuser. Elle se 
profile dans le moyen terme. 
 
Le prochain CSP aura lieu à Paris (Unaforis) le 25 Juin de 10h à 
16 heures. Le CSP suivant aura lieu à Porto les 6 Novembre 
après midi et 7 Novembre 2014. Il permettra de rencontrer des 

acteurs portugais dans la préparation du Congrès. 
 

Philippe Dumoulin 

Activités des associations partenaires de 
l’AIFRIS 
 
France - UNAFORIS :  

 
Nous avons le plaisir de vous annoncer que la troisième Biennale 
de l'UNAFORIS se déroulera les 19 et 20 novembre 2014 à 

Eurosites à Saint-Ouen en région parisienne. 
Dans un contexte où l’articulation des formations aux politiques 
sociales est croissante, l’architecture des formations en 
intervention sociale est réinterrogée, le travail social est en 
refondation, la place des acteurs tend à se modifier. 
Les bénéficiaires de l’intervention sociale, porteurs de savoirs 
spécifiques, participent désormais à la construction des réponses 
à apporter aux problématiques sociales, avec les professionnels 
du secteur et les formateurs. 
« Les formations sociales en transformation : l’affaire de 
tous ? » 

C’est  le titre de la Biennale UNAFORIS 2014. 
Elle aura donc pour but de favoriser le croisement et les 
échanges entre acteurs partie-prenantes, autour des formations 
sociales : praticiens  des formations tout au long de la vie, 
étudiants, chercheurs, universitaires, personnes ayant 
connu/connaissant des situations de vulnérabilité, professionnels 
du secteur social, employeurs, Etat, collectivités territoriales, etc. 
Cette troisième biennale vise en particulier à valoriser les savoirs 
et les travaux des plateformes, des établissements de formation 
en intervention sociale et des acteurs nationaux et 
internationaux. 
Pour cela, nous collecterons les pratiques en matière de 
pédagogie croisée de tous les acteurs. 
Plus d’informations : unaforis.eu 
 
Suisse - ASFRIS :  

 
L’ASFRIS a organisé son Assemblée générale statutaire le 29 
avril dernier à la HETS de Genève. Lors de cette assemblée 
l’occasion a été donnée de saluer de nombreux nouveaux 
membres, ainsi que la collaboration avec la Société suisse de 
travail social (SSTS/SGSA). 
L’organisation d’une journée d’étude a été adoptée.  
Elle aura lieu le 11 novembre 2014 « Du contrôle social …au 
contre rôle… ». 
Un appel à communication a été lancé. Il figure dans ce numéro 
à la rubrique « Annonces », page 5 
 
Québec/Canada - AQCFRIS :  

 
L’AQCFRIS a tenu son Assemblée générale annuelle le 9 mai 
2014 à 13:30 à l'UQAM avec ses 13 organisations membres. À 
l'occasion de l'assemblée générale, nous avons élargi le nombre 
d'administrateurs de 5 à 9 personnes afin de mieux représenter 
les domaines impliqués dans l'association. 
Une table ronde a été organisée avant la tenue de l'AG annuelle 
sur le thème des enjeux et des défis de l'intervention sociale du 
point de vue d'acteurs de la recherche, de la formation et de 
l'intervention. Quatre délégués des organismes membres ont 
présenté leur analyse: Sébastien Rivard du Regroupement des 
organismes communautaires de Montréal, de Caroline Vézina de 
la Société Santé en français, de Jacques Laforest du Centre 
jeunesse de Québec et de Céline Bellot de l'École de travail 
social de l'Université de Montréal. Une vingtaine de participants 
étaient présents.  

http://www.unaforis.eu/
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Le 6ème Congrès à Porto 
 

PORTO : une ville à découvrir 

C’est l’une des destinations touristiques les plus anciennes 
d’Europe.  
La richesse de son patrimoine artistique et des monuments, le 
Vin de Porto, les différents espaces consacrés au loisir et à la vie 
culturelle ne sont que quelques-unes des raisons qui vous 
invitent à visiter la ville.  
 

 
 
Le centre historique de Porto est Patrimoine Culturel de 
l’Humanité depuis 1996. Le long du fleuve et de la mer, la ville 
offre des paysages enchanteurs, des terrasses accueillantes et 
le plaisir de respirer en plein air dans un espace vert.  
 

 
 
Découvrir Porto c’est aussi trouver de nombreuses surprises. 
Préservant son caractère hospitalier et conservateur, la ville est à 
la fois contemporaine et créative.  
 
Vous pourrez en témoigner grâce aux rues, à l’architecture, aux 
monuments, aux musées, aux espaces de loisir, aux terrasses et 
aux espaces commerciaux, depuis les plus traditionnels aux 
espaces modernes et exclusifs.  
 

 
 
 
 

 
 
 
Les symboles de la ville, tels que la tour des Clérigos, Serralves 
et la Casa da Música (Maison de la Musique) représentent  un 
espace urbain consolidé mais dont l’animation est permanente.  
 

 
Les évènements  animent le calendrier culturel et sportif annuel, 
dont le point  fort est le São João, la fête si particulière de la ville.  
 
La nuit, une autre ville naît à Porto, offrant des espaces de 
convivialité pour tous les goûts et un fourmillement d’émotions 
qui remplit les rues d’énergie et de bonne humeur.  
 

 
 
La ville bénéficie d’une localisation géographique privilégiée, 
complétée par un réseau moderne de communications et de 
transports. 
 

 
 
Pour découvrir Porto, vous pouvez soit vous laissez guider par 
une personne qui connait la ville et vous suggère certaines 
visites, ou bien découvrir tout ce qui vous est proposé dans ce  
guide. Mais l’information est loin d’être épuisée ! 

 
Profitez pleinement de la ville, elle vous attend ! 



 

 

4 La lettre d’information de l'Association Internationale pour la Formation, la Recherche et l'Intervention Sociale /// mai 2014  

 

Le congrès de Porto est sur le site… 

 
 
 
 
 
 
 
Après le 3

ème
 congrès,  

à Hammamet 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Après le 4

ème
 congrès,  
à Genève 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
Après le 5

ème
 congrès,  

à Lille 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Notre site offre désormais en page d’accueil, l’affiche du 
congrès et donne accès aux pages réservées au 
  

6
ème

 congrès à Porto 
 

 
 
 

 Fonctionnement de la Lettre 

Le planning des prochaines parutions de la Lettre est le 
suivant : 

Numéro 20 : 15 septembre 2014 

Numéro 21 : 10 décembre 2014 

Si vous souhaitez passer une information dans la Lettre de 

l’AIFRIS, merci de nous adresser trois ou quatre lignes 
rédigées, présentant la manifestation  ou l'ouvrage dont vous 
souhaitez faire la promotion. 
Utilisez si possible une police Arial, corps 9.  

Si vous voulez  que nous complétions cette information avec 
une affiche ou une couverture, merci de nous adresser un 
fichier photo en format nomfichier.jpeg ou nomfichier.png.  
Toute information à publier dans la Lettre de l'AIFRIS peut être 
transmise au plus tard 8 jours avant la date de parution à cette 
seule adresse mail : 

lalettre_aifris@aifris.eu 
Prochaine date limite :    7  septembre  2014 

mailto:lalettre_aifris@aifris.eu
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Annonces 

Congrès 

La Société des Sociologues Roumains organise sa conférence 
internationale sur le thème «  La société du XXI siècle – 
Opportunités, défis, tendances. »  

La Conférence aura lieu a l’Université “Al. I. Cuza Iasi” et réunira 
de spécialistes de marque de Roumanie et du monde, 
professeurs, étudiants, intéressés du domaine. Thèmes 
majeures: approches théoriques et méthodologiques nouveaux, 
les sondages électoraux, communautés urbaines et rurales, 
reconstruction et préservation de l’environnement, politiques et 
pratiques sociaux nouveaux, le travail social, étudiants étrangers 
en Roumanie etc.  

Plusieurs sections auront le rôle de circonscrire cette large aire 
thématique. Pendant les trois jours sont organisés aussi foires du 
livre, vernissages, expositions thématiques, visites guidées etc. 

Rendez vous du 8 au 10 mai 2014 à Lasi, Roumanie. 

Journées d’étude – Colloques 

Compte rendu : 
Le 26 février dernier, au Campus de l’université de Martinique, à 
l’occasion de la IIIème Conférence Internationale sur la 
Responsabilité Sociétale & Environnementale des entreprises1 

(http://rsemartinique2014.eisiam.com/Appel_Communications.ht
ml), Muriel Jean, spécialisée en ESS - et plus particulièrement 
l’ESS en Martinique - a animé la Table-ronde co-conçue avec 
Eugénie Malandain, spécialiste du Commerce équitable et des 
questions de la Consommation responsable :  
 
Commerce équitable, circuits courts : Quelles perspectives 
pour un développement territorial responsable de la 
Martinique ?. 

 
 

Appels à communication 
 
Une journée d’études en Suisse organisée par l’association 

suisse pour la formation, la recherche et l’intervention sociale 
(ASFRIS)  et la Société suisse de travail social (SSTS/SGSA ) 
Le 11 novembre 2014 à Lausanne,  
Haute école vaudoise du travail social et de la santé, éésp  
 
Du contrôle social… au contre rôle… 

 
Dans le contexte de transformations économiques et sociales, 
cette journée placée sous le signe de l’indiscipline, comme 
dépassement des frontières entre les disciplines et les secteurs 
d’activité, est l’occasion de déjouer, voire même de subvertir les 
contraintes des pouvoirs économiques et politiques qui pèsent 
sur le champ du social. 
 
Cette journée vise à mettre en lumière les arts de faire, les 
pratiques de résistance et d’innovation, déployés  par les 
bénéficiaires, les professionnel-le-s du travail social, de 
l’enseignement et de la recherche.  
 

 
 
 
 
 
Elle cherchera à identifier, documenter et mettre en valeur les 
lieux, les espaces, les moments et les conditions de l’indiscipline.  
 
Quels en sont les intérêts et les limites pour les différents acteur-
actrice-s. 
 
Venez participer avec une communication. 
 
Votre intervention répondra à des interrogations, telles que :  
 
Comment se pratique l'indiscipline dans vos institutions ?  
 
Comment déplacez et dépassez-vous les frontières ?  
 
Comment rusez-vous avec les contraintes économiques et 
politiques...?  
 
Volonté d’innovation, de recherche de sens ou acte de 
changement ?  
 
Quels en sont les effets positifs pour les différents acteurs ? 
 
Choisissez le mode de communication qui vous conviendra pour 
15 minutes environ ! 
 
Adressez-nous vos propositions de communication d'ici au 20 
juin  2014 (800 à 1000 signes au maximum) à  :  
 
Sébastien Empeyta ou Françoise Tschopp 
   
sempeyta@sunrise.ch 
francoise.tschopp@hesge.ch 
 

 

 

La revue Le Sociographe lance un triple appel pour des 

contributions d’auteurs : 
 
- « contraindre et éduquer, un pari impossible ? »  

 
dépôt des manuscrits jusqu’au 1 décembre 2014. 
 
- «qu’est-ce qu’être protégé »  

 
dépôt des manuscrits au premier juin 2014 
 
- « devenir adulte : défis et enjeux actuels »  

 
dépôt des manuscrits pour le 10 septembre 2014 
 
Renseignements : lesociographe@irts-lr.fr 
 
 
 

mailto:sempeyta@sunrise.ch
mailto:francoise.tschopp@hesge.ch
mailto:lesociographe@irts-lr.fr
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Publications  

 
Livres 
Aux Éditions EHESP : « Développement du pouvoir d’agir, 
une nouvelle approche de l’intervention sociale » 

Face aux profondes modifications de l’accompagnement social, 
les acteurs sur le terrain sentent que le sens de leur travail leur 
échappe : faire plus avec moins, faire « avec » les personnes 
tout en devant les inscrire dans des dispositifs préconstruits… 
Pour nombre d’entre eux, le malaise est profond. 

L’approche centrée sur le 
développement du pouvoir d’agir 
(DPA) leur permet  de redonner du 
sens à leur pratique et de renouer 
avec les fondements du travail social. 
Plus qu’une traduction possible du 
concept d’empowerment, le DPA est 
un ensemble précis de savoirs 
théoriques et pratiques qui permet de 
produire du « pouvoir d’agir » à partir 
d’une mise en synergie de différents 
points d’appui. 
Après une présentation détaillée des 
concepts et notions qui animent cette 
approche novatrice, des 

professionnels francophones (France, Belgique, Québec) 
témoignent des différentes pratiques qu’ils ont initiées et des 
résultats obtenus en termes d’engagements collectifs et 
individuels. 
Sous la direction de Claire Jouffray 
Pour plus d’informations : http://www.presses.ehesp.fr/ 
 
Aux Éditions « de boeck – estem » : « Aider le patient à sortir 
de la crise : une méthode psychothérapeutique » 

Cet ouvrage s’adresse principalement aux professionnels de la 
santé psychique accompagnant des souffrants durant un temps 

de crise. L’interprétation 
paradoxale et systémique, 
proposée par son auteur, 
représente un outil d’aide 
pertinent susceptible d’intéresser 
les psychiatres, psychologues, 
psychothérapeutes, infirmiers, 
éducateurs et assistants sociaux 
travaillant auprès de cette 
population.  
Les étudiants pourront être 
séduits par l’approche didactique 
du livre. Dans la seconde partie, 
l’illustration vivante de cette 
pratique psychothérapeutique 
par l’évocation de situations 
cliniques complètes, détaillées et 

parlantes, est accessible au grand public.  
 
Ces récits de prise en charge constituent en cela un formidable 
médiateur afin de traduire, universellement, l’intérêt de cette 
méthode de pensée et d’intervention développée.  
 
Un ouvrage de Adeline Gardinier. Psychologue et 
psychothérapeute.  

Les « Éditions d’En Bas » publie « Lutter contre les pauvres – 

Les politiques face à la mendicité dans le canton de Vaud ».  
 
Comment expliquer que la 
présence dans les rues de 
certaines villes de quelques 
dizaines de personnes qui 
mendient suscite autant de 
réactions négatives   D’où vient 
cette méfiance face à la mendicité 
  Pourquoi ce sujet est-il à 
l’agenda politique en Suisse et en 
Europe ? Qui sont les personnes 
qui mendient à Lausanne? 
Comment vivent-elles ?  
Ce livre cherche à répondre à ces 
questions en explorant tout 
d’abord l’histoire de la pauvreté, 
de la mendicité et du 

vagabondage dans nos sociétés. Avec la sécularisation de l’as- 
sistance sociale, depuis le Moyen- ge, l’idée que les personnes 
qui demandent la charité n’ont pas leur place dans la société 
s’est progressivement installée. Les auteurs proposent ensuite 
une analyse de la construction du «problème» de la mendicité 
par les autorités législatives, judiciaires et administratives en 
Suisse, et plus particulièrement dans le canton de Vaud. 
Au regard d’un traitement médiatique souvent caricatural, 
l’ouvrage présente enfin les résultats d’une enquête de terrain à 
Lausanne fondée sur des entretiens avec des personnes en 
contact avec la mendicité et avec ceux et celles qui la pra- 
tiquent, ainsi que sur des observations systématiques. En 
conclusion, selon les auteurs, aucune politique adéquate ne sera 
possible sans impliquer les personnes qui mendient comme des 
partenaires et des êtres humains à part entière. 
 
Par Jean-Pierre Tabin & René Knüsel avec la collab. de 
Claire Ansermet. 
 
L’Association Nationale des Assistant(e)s de Service Social 

propose : La revue française du service social intitulée  
 
"De la formation à la recherche en travail social, défis et 

perspectives"  

 
Au sommaire :  
 
Formations, recherche et hautes 
écoles, quelles orientations 
d’avenirs ? 
 
Le défi du doctorat en travail 
social,  
 
Préparation des assises et des 
États généraux du travail social,  
 
Communication : contrat en travail 
social, quel consentement ?,  
Vie de l’ANAS.  

 
 
Sous la direction de Cristina De Robertis et Joëlle Delacôte. 
Infos : http://www.anas.fr 

http://www.presses.ehesp.fr/
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Les Editions « L’Harmattan » propose «  uand les appelés 
d’ lgérie s’é eillent - Denis, Philippe, Paul et les autres... ». 

 
La guerre d’Algérie est le dernier conflit dans lequel l’ tat 
fran ais a engagé des appelés du Contingent. En tout deux 

millions trois cent mille 
jeunes hommes de toutes 
origines sociales et de 
toutes régions de France 
ont dû faire la guerre à 
d’autres hommes qui 
avaient choisi 
l’indépendance pour leur 
pays. Dix ans seulement 
après la fin de la Seconde 
 uerre mondiale, ils se 
battaient pour une cause 
qui, le plus souvent, n’était 
pas la leur, sur un territoire 
dont ils étaient pour partie 
les occupants, dans une 
contrée lointaine dont 
l’opinion se souciait assez 
peu, incorporés à une 
Armée parfois 
inconséquente, pas toujours 
irréprochable.  

A leur retour, ces « rabat- joie » entrant dans la toute nouvelle 
société de consommation étaient donc encouragés à se taire et à 
cacher des souffrances souvent invisibles des autres et pourtant 
bien présentes à leur esprit.Parmi eux, quatre jeunes appelés du 
Contingent, originaires de Bretagne, du Centre, de Normandie ou 
encore de Picardie, sont rentrés d’Algérie furieux, tourmentés ou 
en proie au chagrin et se sont tus pendant environ quarante ans. 
Puis, laborieusement ou avidement, ils se sont mis à écrire ce 
qui est leur récit d’une situation extrême de vie. 
Ces récits présentés un par un puis croisés donnent à voir des 
pans singuliers et parfois méconnus de l’histoire de ce conflit et 
se révèlent être de véritables oeuvres dont l’esthétique favorise 
une restauration de l’estime de soi. Enfin, les commentaires 
recueillis auprès de leurs auteurs permettent de comprendre les 
processus qui ont présidé à la longue période de « volonté 
somnolente » qui a frappé les quatre appelés, ceux qui ont 
favorisé la prise de plume et, surtout, de mettre au jour les effets 
de « raccommodement » produits par l’écriture autobiographique. 
 
 
Mais également : « Traumatismes de Guerre – Du 
Raccommodement par l’écriture » 
 
La guerre fait partie des situations extrêmes de vie qui poussent 
l’être humain à toucher ses propres limites. Le voisinage avec la 
mort, l’impréparation des sujets à devoir l’affronter, l’explosion 
identitaire qu’il engendre en sont les caractéristiques principales 
auxquelles s’ajoute le vécu toujours singulier de l’évènement. 
Le traumatisme est quant à lui défini comme un choc écrasant, 
générateur d’effroi et de sidération, suivi le plus souvent d’un 
clivage psychique chargé de maintenir l’intégrité de l’individu. La 
partie de la mémoire en apparence inactivée resurgit à l’envi 
dans les cauchemars ou dans des reviviscences suscitées par 
des situations en apparence anodines. Ces manifestations, 
lorsqu’elles sont répétées et durables, constituent le Post 

 raumatic Syndrom Disorder, reconnu seulement dans les 
années  0 et d’abord aux  tats-Unis. 
Cette reconnaissance récente, et l’injonction à se réjouir plutôt 
qu’à se plaindre, conduisent parfois les traumatisés de la guerre 

à taire leurs souffrances 
pendant de longues années, 
les faisant entrer dans une 
longue période de « volonté 
somnolente ». La 
transmission s’opère ainsi 
malgré eux dans des bribes, 
des fragments, des 
transpirations, jusqu’à ce que, 
pour certains, elle puisse 
véritablement aboutir grâce à 
des facilitateurs de parole ou 
des déclencheurs d’écriture. 
 
Une fois enclenché, ce 
partage des émotions les plus 
intenses produit des effets de 
«raccommodement», concept 
qui désigne l’ensemble des 
aptitudes du sujet à mieux 

accepter ses traumatismes, à se réparer des dommages causés, 
à ajuster sa vie à leurs effets, à les rendre présentables aux 
autres et, enfin, à se réconcilier avec celui que la guerre l’a fait 
devenir. 
  
Les 2 ouvrages sont écrits par Corinne Chaput-Le Bars, 
Docteure en Science de l’Education, chargée de recherche à 
l’IRTS de Basse-Normandie, chercheuse associée au CERN et 
chercheuse-collaboratrice au Centre jeunesse de Québec Institut 
Universitaire.  
 
 ditions L’Harmattan, dans la collection « Les écrits de BUC 
ressources » : « Social problems in Europe: Dilemmas and 
possible solutions ». 
 

Le travail social au XXIe siècle 
fait face aux dilemmes du 
monde moderne, tels que la 
toxicomanie, l'alcoolisme, la 
pauvreté, l'itinérance, l'exclusion 
sociale et l'ethnicité et la 
criminalité et le terrorisme.  
 
Cependant, en plus des vieux 
dilemmes, il existe maintenant 
dans le contexte mondial 
d'aujourd'hui de nouvelles crises 
et problèmes de plus en plus 
dense et complexe.  
 
Ce livre est une tentative de 
répondre aux problèmes du 
monde moderne et de 
familiariser le lecteur avec les 
divers aspects de faire face aux 

défis de la post-modernité.  
 
Par Edyta Januszewska et Stéphane Rullac. 
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Les Editions IES propose : « Le travail social entre résistance 
et innovation - Soziale Arbeit zwischen Widerstand und 

Innovation »Sous la direction de Herausgegeben von, Sabine 

VOÉLIN, Miryam ESER DAVOLIO & Mathias LINDENAU 

Le domaine social se trouve de plus en plus contraint par la 
logique du New Public Management, ses normes et ses critères 

de bonnes pratiques. Résister à ces 
logiques constitue pour les praticiens 
du social un défi humain et 
professionnel incontestable. Mais 
quelles sont les formes que prend 
cette résistance ? Les 
positionnements professionnels 
révèlent que l’opposition frontale n’est 
de loin pas la seule réponse fournie, 
et que les options choisies impliquent 
nombre d’innovations dans les 
pratiques, regards renouvelés sur les 
situations et analyses évolutives des 
phénomènes sociaux.  

Chercheurs et acteurs du terrain rendent compte dans cet 
ouvrage d’expériences et de réflexions d’un secteur en tension. 
Les quelques trente contributions du volume traduisent un réel 
engagement professionnel et personnel. Le caractère bilingue – 
français/allemand – de ces écrits (chaque article étant résumé 
dans l’autre langue) permet de croiser des approches diversifiées 
et offre un large panorama, sorte d’état des lieux du travail social 
tel qu’il se déploie dans nos sociétés de type néo-libéral, et en 
Suisse en particulier. 
 
« La part sensible de l’acte - Présence au quotidien en 
éducation sociale » par Joëlle Libois.  

Les éducateurs sociaux qui interviennent auprès de jeunes 
placés en foyer doivent naviguer entre des normes éducatives 
préconstruites et l’imprévisibilité inhérente à leur l’activité. Le 

quotidien, dans ses moments 
fantasques, place le professionnel à un 
degré élevé de complexité de l’agir. 
Prendre le risque que quelque chose 
puisse advenir, là où rien n’est attendu, 
se révèle comme un axe fondateur de 
la pratique, là où précisément le geste 
spécialisé se perçoit difficilement. La 
part sensible de l’acte se penche sur 
cet agir professionnel et illustre 
comment les praticiens parviennent à 
relever ce défi.  
Joëlle Libois s’attelle à rendre dicible 
l’expertise dont relève le travail 

relationnel dans le quotidien du vivre ensemble. A l’aide de trois 
vignettes de situation en foyer pour jeunes, les pratiques 
quotidiennes qui engendrent du questionnement sont analysées ; 
là où le faire rencontre de la résistance, là où se posent des 
énigmes, là où se trouve un apport créatif dans la pensée.  
Il s’agit de saisir ce qui fait acte dans le travail social, au travers 
de l’explicite et de l’implicite, de la sensorialité incarnée dans la 
mémoire des gestes comme dans la raison.  
Ces positions délicates d’intersubjectivité, de présence de soi 
aux autres, qui vise l’inclusion dans un univers porté 
journellement par les problématiques de l’exclusion, mettent en 
œuvre des savoirs professionnels qu’il importe de rendre 
visibles. 

« Handicap, migration et famille - Enjeux et ressources pour 
l’intervention interculturelle » par Geneviève Piérart.  

Les familles migrantes ayant des enfants en situation de 
handicap doivent non seulement faire face 
aux défis liés à cet handicap mais elles 
doivent de surcroît composer avec les 
exigences administratives, matérielles, 
économiques et culturelles liées à leur 
migration. L’accompagnement professionnel 
de ces familles soulève des questions 
spécifiques. Quelle place accorder à l’enfant 
migrant en situation de handicap ? Comment 
travailler avec ces familles ? Geneviève 
Piérart ne propose pas de « recettes 

miracle », mais ouvre des pistes de réflexion et d’action pour 
soutenir une intervention créative et innovante dans des 
situations souvent douloureuses et complexes. 
 A travers une synthèse des approches disciplinaires utiles pour 
comprendre la problématique, une recension d’outils, des 
illustrations tirées de la littérature et des analyses de cas, le 
lecteur est invité à repenser l’intervention dans le champ du 
handicap à l’aune de l’interculturalité, et passer par là, d’une 
perspective de « double handicap » ou de « double altérité » à 
une perspective de « double compétence » de ces enfants et de 
leurs familles. 
Cet ouvrage saura enrichir les réflexions des intervenants de 
l’éducation, du travail social et de la santé qui accompagnent des 
enfants migrants en situation de handicap et leurs familles. Il 
sera également un support pédagoique précieux pour la 
formation des professionnels destinés à intervenir dans ce 
contexte. 
 
« L’ajustement dans tous ses états - Règles, émotions, 
distance et engagement dans les acti ités éducati es d’un 
centre de jour » par Kim Stroumza, Janette Friedrich , Sylvie 
Mezzena, Laurence Seferdjeli 

Comment l’équipe éducative d’un centre 
de jour fait-elle pour remplir sa mission 
de scolarisation auprès d’une dizaine 
d’adolescents, au parcours souvent 
jalonné d’échecs, de ruptures ou 
d’exclusions ? Pourquoi les règles 
énoncées ne sont-elles pas toujours 
suivies ? Et que comprendre quand les 
éducateurs revendiquent lors de la 
résolution de situations difficiles, que 
« justice soit rendue à nos émotions » ?  
L’ajustement dans tous ses états issu 

d’une recherche en analyse de l’activité 
en partenariat avec les professionnels, modélise et visibilise les 
savoir-faire déployés par cette équipe éducative. L’ouvrage 
montre l’ajustent des professionnels aux situations pour tirer un 
maximum parti des forces en présence, et réussir à maintenir les 
jeunes dans l’institution. 
 Cette modélisation explicite comment les règles et les émotions 
guident (ou non) l’activité. Elle fait voir les ajustements opérés 
qui affectent la manière dont les professionnels investissent et 
vivent leurs activités, en même temps qu’ils constituent des 
occasions de devenir, pour les jeunes accueillis. Cette recherche 
montre ainsi comment des professionnels répondent, dans leurs 
activités concrètes, à la double-injonction de distance et 
d’engagement constitutive du champ de l’éducation spécialisée. 
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Revues 
 
L’Institut de Recherche, Formation et Action sur les 
Migrations publie le N°37 de sa revue « Diversités et 
Citoyennetés » : « Diversités culturelles en entreprise : piège 
ou tremplin ? » 
Comment aménager une économie égalitaire et ouverte à la 

diversité culturelle ? 
 el est l’enjeu qui 
anime des structures 
comme l’IRFAM, en 
quête de pistes pour 
favoriser le « travailler 
ensemble ». Ce n° 37 
de Diversités et 
Citoyennetés – 
proposé par Altay 
Manço et Christine 
Barras – a pour objectif 
de présenter des 
réflexions et 
propositions d’action. 
Une des évidences est 

que de nombreux employeurs sont mal préparés face à la 
question de travailler dans une société sertie de diversités et de 
revendications de reconnaissance. Comme une bonne partie de 
la population et des institutions, ils se comportent comme si la 
société était « homogène ». 
Dans ce cahier, on trouvera la synthèse du récent ouvrage de 
l’institut « La diversité culturelle dans les PME ». Ce dossier est 
complété par une étude empirique luxembourgeoise sur le 
renforcement de l’intégration des immigrés « au et par » le 
travail. Une contribution québécoise résume les travaux d’une 
équipe de l’Université de Montréal : « Diversité en milieu de 
travail : prise de conscience et valeur ajoutée ». Une étude 
européenne conduite dans trois pays précise le rôle des 
associations de migrants face à la crise de l’emploi. Une 
contribution de la CSC définit, elle, le rôle des syndicats dans la 
lutte contre les discriminations à l’emploi. Enfin, un article sur 
«L’aide familiale, une étrangère dans l’intimité des foyers» 
clôture le numéro illustré par la recension d’ouvrages et d’outils à 
propos de la problématique de la diversité au travail. 
En téléchargements sur : irfam.org 
 
L’Institut régional du travail social de Franche-Comté 
propose sa revue trimestrielle « Les cahiers du travail social » 

destinés à l’ensemble des étudiants, formateurs ou cadres 
pédagogiques, stagiaires et professionnels de l’action sociale. 

Cette publication a pour objectifs de : 
 - rendre compte de recherches de 
professionnels ou d’universitaires,  
- présenter des points de vue 
personnels sur des aspects du travail 
social et son évolution,  
- exposer des réflexions personnelles 
sur des études de cas. 
 Le numéro 74 de la revue (paru en 
avril 2014) intitulé « Mineurs Isolés 
Etrangers » est consacré à la 
problématique d'accueil et à la prise en 
charge de ce public. 

 Il propose les interventions et les dispositifs qui ont été 
présentés à l'occasion d'une journée d'étude à Montbéliard le 3 
octobre 2013, auxquels s’ajoute le témoignage de 
l’accompagnement spécifique du CEP les Chennevières. 
Plus d’infos : http://www.irts-fc.fr 
 

« Le Sociographe ». annonce la 
parution du N° 45 et  46 de sa revue 
N°45/ Oser le risque. Anticipation et 
responsabilité : Faut-il bannir les 

risques du métier ou le risque fait-il notre 
métier ? Les attitudes par rapport au 
risque sont contrastées. Elles peuvent 
traduire une impuissance à maîtriser 
l’action ou considérer le risque comme 
une stimulation de l’action. 
 En choisissant de prendre en compte ce 
paradoxe, ce dossier cherche à montrer 
que le risque est inhérent au travail social 
et éducatif et qu’il doit se confronter à sa  

quintessence  à savoir l’incertitude, la responsabilité et 
l’anticipation. 
 
N°46/ Le silence de la mémoire. Algérie, le travail social à 

l’épreuve de l’Histoire : La guerre 

d’Algérie, plus de 50 ans après, a laissé 
des traces indélébiles dans la société 
française : traumatismes nombreux, 
héritage du silence, mémoires 
difficilement conciliables entre les 
différentes communautés, méfiance voire 
exclusion sociale pour des personnes 
issues de l’immigration maghrébine. Ce 
dossier met en évidence ces séquelles 
psycho-sociales et tente de montrer en 
quoi l’espoir existe aujourd’hui d’une 

libération de la parole  et d’une réconciliation. 
Informations : http://www.irts-lr.fr/le-sociographe.html 

 
L’Institut de Recherche, Formation et Action sur les Migrations 
publie le 40

ème
 ouvrage de la Collection « Compétences 

Interculturelles »intitulé « Temps de crise et Vie associative – 
Migrants de l'Afrique subsaharienne et des Balkans en 
Europe ».  

L’étude analyse les effets de la crise 
économique sur les activités 
d’intégration sociale et de solidarité des 
associations d’immigrés au sein des 
sociétés d’accueil. La recherche se 
situe dans un triple contexte 
économique, socioculturel et 
géographique. Elle se base sur des 
observations menées en 2011-2013 
auprès de groupements de migrants 
subsahariens et des Balkans, de leurs 
membres, ainsi que d’autres témoins 
comme des chercheurs, intervenants 
sociaux et acteurs politiques locaux, 

dans plusieurs pays européens : le Grand-Duché de 
Luxembourg, la République tchèque et la Belgique. 
 Sous la direction de Andrea Gerstnerova. Plus d’infos 
irfam.org 

http://irfam.org/
http://www.irts-fc.fr/


 

 

10 La lettre d’information de l'Association Internationale pour la Formation, la Recherche et l'Intervention Sociale /// mai 2014  

 

Du côté du site aifris.eu… 

Prendre contact avec un communicant 
Il arrive souvent que l’un d'entre vous vous me contacte pour me 
demander le courriel d'une ou plusieurs personnes. 
 
Or, il est très facile, si vous savez que cette personne a 
communiqué lors d'un congrès, de prendre contact avec elle. 
 
Il suffit pour cela de se rendre sur la page d'accueil du site et de 
choisir à gauche la rubrique « ressources documentaires » et 
d'utiliser le moteur de recherche des documents. 
 

 
En cliquant une première fois sur la loupe, vous accédez au 
moteur de recherche qui vous permet de faire une recherche par 
auteur. 

 
 

 
 
Prenons l'exemple de notre ami Lassaad LABIDI.  
 

 
 
On va trouver six articles.  
 

 
 
On va cliquer sur « afficher » sur l'une des lignes pour obtenir la 
présentation d'un article. 

 
 
On constate que pour tous les articles, il y a ce carré grisé avec 
l'intitulé « contacter l'auteur ». 
 
Il suffit de cliquer sur la touche « contacter l'auteur » pour 
accéder à un formulaire à remplir très simplement.  
 

 
 
On remplit les champs demandés. On remarque à ce propos, 
que le rectangle qui figure à côté de l'intitulé « votre message » 
est un rectangle muni d'un ascenseur pour pouvoir lire le texte 
dans son intégralité, mais il est aussi muni du petit carré en bas à 
droite qui permet d’agrandir l'espace en largeur ou en longueur. 
 

 
 
Après avoir envoyé le message en cliquant sur la touche 
habituelle « valider », apparaîtra une confirmation d'envoi : 
 

 
 
Il ne reste plus qu'à attendre la réponse du destinataire qui aura 
été prévenu par un courriel adressé par le postmaster 
(automatiquement bien sûr) l’informant de l'arrivée d'un message 
sur son compte.  

Dominique Susini 


